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L’observation préventive est une méthode de prévention qui fait appel à 
l’identifi cation de situations dangereuses et potentiellement dangereuses en 
considérant le milieu de travail et les personnes qui interagissent avec celui-ci. 
Tout comme l’inspection, les observations préventives permettent l’identifi cation 
des risques présents ou potentiels dans une entreprise, leur élimination ou leur 
contrôle en tenant compte toutefois du point de vue des premiers concernés, 
les travailleurs et les superviseurs. L’observation préventive mise sur la 
communication et les échanges qui permettent de mieux comprendre la réalité 
du travail et, surtout, de l’améliorer.

 Les 
observations 

préventives

De l’inspection à l’observation préventive
L’inspection des lieux de travail consiste en l’identifi cation des conditions dangereuses 
présentes dans le milieu de travail afi n de le rendre conforme et sécuritaire. Lorsqu’on ajoute 
les interactions des travailleurs avec leur milieu, dans leur environnement de travail, avec le 
matériel ou les équipements à leur disposition, on parle alors d’observations préventives. 
On s’intéresse alors aux actions posées par les travailleurs dans leur milieu de travail.

La référence : la conformité au Règlement sur la santé et la sécurité du travail ou aux normes 
généralement reconnues en prévention.

Les lieux 
Vérifi er l’état général des lieux et l’aménagement du poste de travail. 
Exemples : espace de travail (ex. restreint), corridors pour piétons (ex. absents ou mal défi nis), 
encombrement et propreté des lieux, disposition du matériel, état du plancher (ex. glissant), 
sortie de secours, fi ls électriques (ex. sur le plancher), éclairage (ex. insuffi sant).

L’équipement
Examiner l’équipement et ses composantes pour en contrôler la sécurité. 
Exemples : fi ls électriques (ex. dénudés), gardes protégeant les angles rentrants, arrêt 
d’urgence (ex. en place), boulonnage des rampes ou ancrage des palletiers.

Le matériel
S’assurer que le matériel est bien disposé et en bon état. 

Exemples : palettes (ex. empilage debout ou à plat), étiquetage des produits chimiques, 
entreposage des matières dangereuses, cales pour les camions au quai de réception et 
d’expédition, stabilité des empilages.

L’observation préventive ne s’improvise pas. Elle doit être soigneusement planifi ée et s’inscrire 
dans un climat de collaboration. Les observations peuvent générer de l’inconfort tant des 
observateurs que des personnes observées. Il faut donc prendre le temps de bien faire 
connaître la démarche, les moyens et les objectifs visés (ex. plan de communication).
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2e étape : la réalisation
L’observation bien planifi ée, on est en mesure de 
passer à l’action. Comment ? Tout d’abord en informant 
les personnes concernées –  les travailleurs, les 
superviseurs  –  de l’observation planifi ée et des objectifs 
visés. On observe les conditions dans lesquelles 
s’effectue le travail –  l’état des lieux, les équipements 
et le matériel utilisés –  puis les façons de faire, les 
méthodes de travail employées. L’utilisation d’une fi che 
pour annoter ses observations sera précieuse ; elle 
permettra de consigner des faits, de prendre note des 
principaux points abordés lors des échanges et même 
de noter des sources de diffi cultés identifi ées ou des 
améliorations proposées.

Exemple de fi che pour consigner les observations préventives
Poste ou tache observé : _______________________________________________________

Observé par : _______________________________________ Date : ____________________

Actions observées Bravo (préciser) Améliorations requises (préciser)

Résumé de la discussion

Suivi à faire Responsable Échéance Complété

On échange avec les personnes observées pour bien 
comprendre le choix de leurs méthodes ou techniques 
de travail. Bien entendu on se réfère à nos observations 
objectives des faits. Si on a des questions, on les pose. 
On donne de la rétroaction (feedback) ; de renforcement 
parce qu’il importe de faire ressortir les actions qui 
contribuent à la santé et à la sécurité du travail, et à 
la production ; d’amélioration quand les observations 

Ce qu’on observe 
• les actions sécuritaires : on les reconnaît, on les 

apprécie et on le dit
• les actions non-sécuritaires : on les identifi e 

et on les souligne car elles sont sources de 
danger

• les méthodes et les procédures de travail : on 
les observe pour mieux les comprendre, voire 
les améliorer.

Exemples : mise en train de la presse, méthode de 
nettoyage des presses, vérifi cation des imprimés, 
alimentation des machines, conduite du chariot 
élévateur, utilisation des outils. 

La démarche proposée
1re étape : la préparation
Comme dans tout projet, la préparation est souvent 
gage de succès. Dans le cas des observations 
préventives, la préparation consiste d’abord à 
déterminer les objectifs visés et les critères qui 
permettront d’en établir l’atteinte.

Les objectifs visés par l’observation préventive peuvent 
varier. On peut vouloir valider l’application d’une 
procédure (ex. le cadenassage), évaluer l’impact 
de l’ajout d’un équipement (ex. une table à hauteur 
variable), vérifi er le port d’un équipement de protection 
individuelle (ex. les protecteurs auditifs) et même établir 
une méthode de travail (ex. le nettoyage des presses). 
Au préalable, on aura pris soin de déterminer les 
conditions d’opération requises comme la conformité 
aux normes requise, ou les résultats de l’analyse de 
risque qui permettent de mieux connaître les dangers 
auxquels le travailleur est exposé et dont il doit être 
protégé. 

On est ensuite en mesure de s’organiser en 
ciblant une zone de travail, un poste ou 

une tâche en particulier et en déterminant 
les critères de l’observation qui 
comprendront aussi l’inspection des 

conditions de réalisation du travail ; nos 
fi ches d’inspection pourront vous aider. 
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et la discussion ouvrent une voie d’amélioration ; de 
correction quand on identifi e des écarts inacceptables 
pour la sécurité des personnes.  

Types de rétroaction (feedback)

• Renforcement…Faire ressortir les 
bonnes actions qui respectent ou 
améliorent la santé et la sécurité 
ainsi que la production. 

• Amélioration … Identifi er les points 
à modifi er et amener des pistes de 
solutions.

• Correction…Offrir de la formation, 
les outils, la supervision ou l’aide 
requise afi n de permettre l’atteinte 
des objectifs. 

3e étape : le suivi
Pour les observations préventives comme pour toute 
autre activité d’amélioration (ex. production, qualité), 
il faut prévoir la suite si on veut obtenir les résultats 
escomptés. Celle-ci a déjà été esquissée dans votre 
préparation puisque vous aviez identifi é les objectifs 
visés. À partir de vos observations, il vous faudra 
identifi er clairement les suites à donner pour en assurer 
l’atteinte. Le plan d’action est un outil qui vous permettra 
d’identifi er clairement :

• les modifi cations ou les correctifs à apporter (ex. 
instaurer un programme d’entretien préventif, 
former une personne sur une procédure en 
particulier, ajouter un dispositif de protection sur 
une presse)

• l’échéancier de réalisation
• les responsables de sa mise en œuvre.

En communiquant votre plan d’action à toutes les 
personnes concernées et en les informant de l’état 
d’avancement du projet et des résultats obtenus, 
vous donnerez plus de crédibilité à vos observations 
préventives. 

La prévention, un projet d’entreprise
Les observations préventives sont possibles et 
profi tables dans les entreprises où se vit une réelle 
collaboration entre les personnes. À l’instar de toute 
autre activité de prévention, elles permettent d’obtenir 

les résultats escomptés dans la mesure où tous 
les membres de l’entreprise sont impliqués dans le 
processus. Tant les travailleurs que les superviseurs 
doivent participer au projet, être bien informés et être 
traités avec respect. Car l’observation préventive doit 
d’abord et avant tout permettre le dialogue dans 
un esprit de saine collaboration. Qui mieux que les 
travailleurs pour parler de leur réalité?

La LSST et le Code criminel
La Loi sur la santé et la sécurité du travail (LSST) 
spécifie que l’employeur doit prendre les mesures 
nécessaires pour identifier, contrôler et éliminer les 
risques dans le milieu de travail. Il doit aussi surveiller la 
qualité du milieu de travail et assurer l’entretien préventif 
des équipements. Un employeur fait preuve de diligence 
raisonnable lorsqu’il prend les moyens pour assurer la 
santé et la sécurité des travailleurs.

• L’employeur doit utiliser des méthodes pour iden-
tifier, corriger et éliminer les risques - LSST article 
51. 5.

• Le travailleur doit  participer à l’identification et à 
l’élimination des risques - LSST article 49. 5.

• Il incombe à quiconque dirige l’accomplissement 
d’un travail ou l’exécution d’une tâche ou est habi-
lité à le faire de prendre les mesures voulues pour 
éviter qu’il n’en résulte de blessure corporelle pour 
autrui - Code criminel, article 217.1.

Facteur de succès de la démarche

Être un bon observateur
• Pour être un bon observateur, il faut tout d’abord 

être préparé c'est-à-dire qu’il faut avoir une idée 
de ce qu’on veut voir afi n de cibler les éléments 
importants. Lors de l’observation, il faut être 
méthodique afi n de ne pas manquer certaines 
informations importantes. De plus, des notes 
ou des photos peuvent être prises dans le but 
d’illustrer ou d’aider à se rappeler ce qui a été 
observé. 

Être un bon communicateur
• Un bon communicateur doit transmettre un 

message clair et simple afi n de faciliter la 
compréhension. Il doit savoir écouter et doit 
s’assurer que le message est compris, par 
exemple, en posant des questions. Un bon 
communicateur va aussi donner et demander de 
la rétroaction (feedback) afi n de s’assurer d’une 
bonne compréhension mutuelle. 
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La direction

• Défi nit les orientations

• Partage les responsabilités

• Alloue les ressources

• Évalue les réalisations

La supervision
• Formule des objectifs opérationnels

• S’assure que chacun travaille en 
sécurité

• Participe aux activités de prévention

• Assure le suivi et donne l’exemple

Le travailleur

• Travaille selon des principes de 
sécurité

• Communique les dangers

• Participe aux activités de prévention

• Propose des solutions

Le comité

• Représente l’employeur et les 
travailleurs

• Vise l’amélioration en prévention

• Coordonne des projets et 
communique les résultats

• Supporte et conseille en prévention
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